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I N T R O D U C T I O N

Le Chi re qu i orme l obj et de ce volume est l invent ion de

François Bacon chancel ier et ph i losophe célèbre qu i vécu t de

à

Un des col laborateurs de cet I nst i tu t dans le cours de ses recherches

dans l a l i ttérature anglaise du et s iècl e la ortune exception

nel l e de rencontrer une copie originale du vol ume DE

SC IENT IARUM de la pl ume de cet au teur publ ié en Latin à Paris en

dans lequel i l expl ique son invent ion en détai l donna t de nombreux

exemples de son emplo i une trouvai l l e qu i nous amena à ai re une étude

appro ond ie de ses oeuvres d en publ ier nos résu l tats et d essayer de les

introdu ire dans le cours des écoles primai res de notre pays

L accuei l de l a part d u publ ic ains i que de nombreuses inst i tut ions

pédagogiques des tats Unis des pl us avorables et l es règles de l a

traduct ion du Ch i re s appl iquant aussi aci lement à la langue

rançaise qu à la langue anglaise nous l idée de publ ier une

éd i t ion rançaise ne doutant pas que les é lèves des éco les primaires ran

apporteront à cette étude amusante et s i instruct ive le même

intérêt que l ont ai t et l e ont leurs pet its amis à l autre c té de

La d isposi t ion de la matière d un l ivre te l que cel u i c i n est pas une

t che aci le et l a valeur d une leçon dépend ent ièrement de la açon dont

el l e est présentée à élève Pour ces raisons nous présent ns nos leçons

un iquement en orme de suggestions et l e parent ou l inst i tu teur pourra les

appl iquer les abréger les étendre ou l es changer complètement à sa gu ise

su ivant les beso ins particu l iers de son élève ou de sa classe

I l est un ai t b ien connu que le mei l l eur moyen de développer les acu l tés

inte l lectuel les d un en ant est d engager et de concentrer son attent ion
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sur un travai l manuel quel conque tel que l a co struction de b t isses avec

des cubes de bo is l e pl iage ou découpage de papier en ormes d i érentes

etc etc Nous nous sommes e orcés de su ivre cette règle dans

men t de nos leçons et nous osons croi re que leu r appl icat ion ourn ira aux

en ants de nouvel les expériences les intéressants par el l es mêmes tou t en

étant des pl us instructives

Afin d él iminer toute concept ion erronée de l a sign ification du Ch i re

chacune des leçons à su ivre est accompagnée d une expl icat ion

i l l ustrée

I l est in téressant de savoi r que l invention de Franço is Ba on rendue

possibl e par le ai t mathématique que l on obtient combinaisons d is

sim i l aires par la transposi t ion de deux obj ets te l s que deux blocs de bois

deux caractères typograph iques etc de cel l es c i i l emplo a pour re

présenter chacune des l ettres de l al phabet les l ettres et e t

U et V ayant été usées réciproquement dans le s iècl e V

l éd i t ion anglaise de Oeuv es de Bacon Vol u e IV pages

La première l eçon donne les détai l s des combinaisons employées par

Lord Bacon Nous consei l lons sérieusement de à ond car

el le cont ien t la cle pour toutes les combinaisons et expl ique comment les

changements dans le groupement des lettres a et b par cinq lettres

à la o is en donnent une pour chacun des caractères de l a lphabet

A travers toutes les le ons à su ivre nous avons choisi des obj ets re

présentant soi t des a so i t des b l ordre ou la succession de leu r groupe

ment par groupes de cinq lettres déterminera la l ettre qu i l s représentent

Dans la langue rançaise comme en toute au re langue les mots con

sistent de combinaisons de lettres i l s en su i t que lorsqu i l n y a que deux

d i érences de d ispon ible on peut constru i re des mots en aisant les propres

combinaisons se lon la cl e montrée dans l a première leçon On peut choisi r

n importe qu el les d i érences ou obj ets un ai t qu i expl ique la raison pour
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l aquel le on peu t employer ces leçons s i avantageusement pour développer

l es acu l tés i nte l l ectuel les l imaginat ion et l adresse des en ants Comme

exemple nous ci to s l a leçon qu i réun i t l es é léments instruct i s et

amusants mentionnés c i dessus d une manière très intéressante

On peut transmettre des mots et des phrases même sans se servi r d obj ets

i l su fi t d employer deux mouvements d i érents des doigts ou des mains

deux sons d i érents en e et n importe quel les d i érences percept ibles à

l un ou l autre des sens

Les leçons se su iven t selon leur degré de d i ficu l té e l l es expl iquent

l emplo i e t l appl ication du Chi re pas à pas Vers la fin el l es

nous montrent la po sibi l i té et l a man ière de cacher et de transmettre un

message de l a pl us haute importance dans une communication quel conque

et cela sans évei l l er l e moindre soupçon

Dans la l eçon nous employons des l ettres maj uscu les pour

senter la l ettre a et des le ttres minuscu les pour l a lettre b de cette

man ière nous cachons le mot AB C dans la phrase Ch i re

I l va sans d ire que l on peut se servir de caractères et d obj ets qu i rendent

les d i érences beaucoup moins apparentes que le ont l es lettres maj uscu les

e t minuscu les on peu t même les rendre te l l ement qu el l es

deviennent imperceptibles tou te ois sans occasionner des d i ficu l tés à

l i l exercé

Aussi t t que les é lèves auront atte in t cette phase dans leur étude

nous prions les inst i tu teurs de porter à leur atte t ion la nécess i té d employer

toute l exact i tude et tous les so ins poss ibl es dans le tracé des l ettres non

seu lement dans le dess in des caractères ou l écri tu re à la main mais auss i

dans l imprimerie deux arts qu i l est bien regrettable de voir tombés dans

l oubl i

I l serai t d i fici le de j uger l es poss ibi l i tés pédagogiques du Ch i re

son étude représente sans aucun doute une des sciences les pl us extra

o d inaires qu i aient j amais été portées à l attent ion du publ i c
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ESUN MOT SUR LES FACULT S

DE VIS ION

Nous croyons pouvoi r a firmer que le système d educat ion moderne

lai sse beaucoup à dési rer pour tou t ce qu i se rapporte au développement de

la acul té de v ision et nous regrettons devoi r constater que cette question

importante n a j amais été déter inée d une manière sati s aisante

Un chasseur cé lèbre doué d une acul té de perception except ionne l le

écr i t à ce suj et comme su i t

mon avis l i l inaccoutumé aux marques caractéri st iques des voies
du gibier ne les observe pas non parce qu el l es sont si peti tes qu e l les
paraissen t invisibles mais parce qu el les sont s i mal défin ies qu el l es
échappen t comp lètement à l attention

De la même açon toute personne accou tumée à passer son ex istence
dans l es ence in tes d une vi l le en se déportant à la campagne et passant à
travers les champs regardera le coq dans la bruyère sans l apper

non parce qu i l est tr p peti t pour être vu mais parce que le
promeneur ne sai t pas à quoi l an ima l ressemble dans cette posi t ion
En réal i té i l ne se rend pas compte de ce qu i l regarde même une paire de
j umel les ne l u i donnerai t aucun aide car el les changent toutes l es propor
tions auxquel les vue est hab i tuée De plus son champ de vision
est tr p l imi té



ff Bilitére 

l’omiss 

16 

24 

9 

, la 

f ff Bilitére. 

24, 

s'altern

PREM I ÈRE LEÇON

Le bu t de cette leçon est d enseigner l e code ou la cle du Ch i re

Prenez note de la régu lari té mathématique de sa construction

On commence par écri re une colonne de numéros de à

Vis vi s du numéro on trace cinq cercles rouges l un à la dro i te de

l autre dessous du dern ier cercl e à dro i te e t dans la rangée du numéro

on place un cercl e bleu al ternant cette opération de rouge à bleu pour

la longueur de la colonne

Ensu i te on place un cerc le rouge en dessous du cercle rouge

de la première rangée pu is deux cercles bleus au dessous de ce dern ier

al ternant cette opération de deux cercl es bleus à deux cercles rouges pour

la I ngueur de l a quatrième co lonne

Dans la tro i sième co lonne les cercl es rouges et bleus par

groupes de quatre dans la seconde co lonne par groupes de hu i t et dans

la première par groupes de cercles

Le Ch i re ne se sert que de lettres so i t combinaisons

ai t qu i expl ique des dern ières combinaisons d un total poss ibl e

de

Aussi t t que les cercles son t tracés on place à l eu r d ro i te l es l ettres

de l al phabet dans l eur ord re de succession le occupant l a même l igne

que et l e V la même que

A l a su i te e t pour aci l i te r l emplo i du code on place à l a dro i te des

l ettres de l al phabet un nombre et de correspondant au nombre de

cercles rouges e t bleus de la même rangée représentant la cou leur rouge

et l e l a cou leur bleue

Cet arrangement servi ra de ré érence pour toutes l es l eçons à su ivre
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1 point court —a 

1 point long —b 

1 point court —a 

1 point long —b 

1 point long —b 

1 point court — a 

1 point long —b 

1 point court — a 

1 point court —a 

1 point court — a

SECONDE LEÇON

Cette i l l ustration ai t voir une carte à coudre à travers des i l lets

de laquel le on a passé un fi l de l aine On la déch i re par groupe de cinq

points comme su t les poin ts courts représentan t la lettre et les longs

la l ettre

poi t cou rt
poin t cou rt
poin t cou rt
poi n t cou rt
poi n t cou rt

De cette açon on obtien t et Se

ré érant à la première leçon on verra que la première combinaison de cinq

lettres donne la lettre A l a seconde M la troi sième I A et mis

ensemble donnent l e mot AM I qu i orme la sol ution du problème de

cette leçon

On peut se servi r de cartes per orées de toutes d imensions de même que

de fi l s de laine de cou leurs d i érentes e l l es permetten t d un grand

nombre de problèmes variés





  
L’ illustration 

° 

a-b-a-b-b 
b-a-a-a-a 
a-a-b-a-a 
b-a-a-b-b 
a-b-a-a-a 
b-a-a-b-b 
a-a-a-a-a 
a-b-b-a-a 
a-a-a-a-a 

l 

13 

a-a-a-a-a 
a-b-a-a-a 
a-a-a-a-a 
a-a-a-a-a 
b-a-a-b-a 
a-b-b-a-a 
a-a-b-b-a 
a-a-b-a-a 
b-a-a-b-b

TROIS I ME LEÇON

de cette leçon représente un matelas à ti sser les carrés
blancs prennent la place de la lettre les bleus cel le de la lettre la èche
i nd iquant l endroi t commencer
On l i t de gauche à droi te par groupe de cinq carrés et l e résu l tat est

comme su i t
l igne m
l ign r i
l igne e
l ig e v
e l igne i t
l igne u n
l igne g
e l igne n e
l igne u

Marie avai t un agneau
On peut t isser n importe que l l e phrase en su ivant le même princi pe

c à d le matelas doi t conten i r cinq ois le nombre de carrés qu i l y a de
lettres dans le texte du problème
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LECON 

"une pendule.

UATR I ÈME

de cette page représente un Chi re ymbol ique
L é lève pourra reprodu ire ce desse in par l emplo i de b tons aunes et

rouges les premiers prenant l a place de l a lettre et les au tres cel le de la
lettre
Le desse in cont ien t l a phrase Le Sole i l
La lèche ind ique le point l on commence l i re et l a lecture se a t

dans la d irect ion su iv ie par l aigu i l l e d une pendul e
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ou C i ré

rou i t v ir cent po ints

On commence d ch i rer pr m i er po int c nt inu nt roup es de c in son
l ent ur On obt ndr l es mots su v nts u tre et n ont eu un rou e
n u nt un un bl eu un

dess in p ermet un r nd nombre de problèm s r i thm t i u es de mu lt ip l i c t ion de d iv is i n
d dd i t ion et de soustr ct i n pourvu l e pr blème ecr t n e dep sse l ettres
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HUIT I ÈME

gr in s c rré s de ce co l l ier représentent le tt re

gr i ns rond s lett re Le dessei n cont ien t le mot chi ré
rsei l l i se

ou r composer ces mots ou d u tres d u m me genre

peu en ler des gr i n s su r des cordons prép rés d v nce
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DOU I ÈME

On trouver d ns les cercles color es de cette i l l ust r t io n le mot ch i ré ns u n
pet i t pré Rouge pou r et b leu pou r

On déch i re ce prob lème groupes de ci n cercles oi s pren nt soi n de
les su ivre de m me m n ère don t on écri t ces lettres cr on ou pl ume
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TRE I I ÈME LEÇON

Les cercles color iés de cette le on contiennent phr se ch i rée

On en déch i r n t les cercles groupes de leu r v leu r
respect ive rouge pou r et b leu pou r et les su iv nt de m me m nière dont on écri t
ces l ett res ou pl ume





 





CCHIFF ff “ABC”; 

B. 

La ET é a prent a 
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UIN I ME LEÇON

Les mots R cont iennent les l et tres ch i rées
une m uscu le pou r et u ne m inu scu l e pou r le

bo rd u re con t ient l e mot L R l es b tons or nge pl ce de
et les b leu s le l ectu re se i t de g uche d roi te d ns ch cune des u tre

r ngées en commen n t cel l e d u h u t





  

  

  

    

      

      

  

    

  
  
  

  

      
    

      
            

    

  
    
  

    
  

  

    

    

  

    
  

        
          

  

      
  

          

          
  

            
      

  

    
      

  

    
        

        
  

  

        
  

  

  

  
    

  

  

    

  

   

                                  

   

    

CODE CHIFFRE 

aaaaa=A 
aaaab=B 
aaaba=C 
aaabb=D 
aabaa=E 
aabab=F 

aabba=G 

aabbb=H 
abaaa=I-J 
abaab=K 
ababa=L 

ababb=M 
abbaa=N 
abbab=O 
abbba=P 
abbbb=Q 
baaaa=R 
baaab=S 
baaba=T 
baabb=U-V 
babaa=W 

babab=X 
babba=Y 

babbb=Z 
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SE I I ÈME LEÇON

l i i

Cette l eçon présente une des méthodes les pl us
santes de l emplo i d u Ch i re

Dans ce croqu is d arch i tecte l es briques un ies repré
sen tent cel l es paraissant ombrées l e

La l ecture se ai t de gauche d roi te en commençant
en haut du mur à gauche en dessous de la tour On prend
cinq briques la ois et on à chacune d el l es so i t
un A soi t un B se lon la règle mentionnée ci dessus Le
code ci j oin t donnera la ropre lettre pour c aque groupe

Le résu l tat ormera une surpri se aussi agréable qu in
attendue





L'origine, l’histoire et l’évolution 

de ’a phabet 

Par e Louise Ricketts 

Traduit de l’ Anglais
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L’ALPHABET 

A nos petits lecteurs: 

une 
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9 , 

l’aéroplane. 

, l’entendez l’employez 

l’ Alphabet. 

- s’h l’Alphabet? . Je 
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L H I STOIRE DE

CHAP ITRE

Nous al lons vous raconter une h isto i re sur une chose dont vous ai tes

usage tous les j ours de laquel le vous ne pourriez pas vous passer à laquel le

vous ne pensez j amais e t de la connaissance e t possess ion de laquel le vous

ne vous réj ou issez même pas Nous ne croyons pas que vous devinerez

ce que c est même après que nous vous en aurons donné quelques détai l s

C est une des choses les pl us anciennes du monde el le est tel l ement

ancienne que nu l ne se rappe l le la date de son premier emplo i

C est des choses les pl us merve i l l euses du monde et beaucoup de

personnes vous d iron t qu el l e est pl us remarquable que l i nvent ion de la

mach ine vapeur de la tél égraph ie sans fi l ou de

Sans el l e i l n y aurai t pas de l ivres et s i l n y avai t pas de l ivres vous

ne pourriez pas al ler à l école pour apprendre toutes l es choses intéressantes

de votre cours d étude

Vous la voyez vous et vous cont inuel lement et

à chaque instan t du jour

E l l e se compose de parties d i éren tes desquel l s vous pouvez

tracer au crayon ou dessiner au pastel Vous vous en servez pour parler

pour l i re pour écri re I l y a même des mach ines qu i l es t iennen t ensemble

séparément ou par groupes de deux ou pl usieurs e l l es la issen t leurs empreintes

sur du papier e t vous donnen t ains i des l ivres qu i contiennent les h istoi res

que vous aimez tant à l i re

Auriez vous deviné ce que l on les appel l e

Depu is des s iècl es et des s iècl es on l es nomme

Connaissez vou l isto i re de Non va is vous la racont r
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provenant des marais de leur pays. 

Réfléchissez 

Egypte Ph 
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‘amateurs pour leurs produits en d’ 
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I l y a bien longtemps i l y avait un peupl e nommé les gyptiens I l s

avaient une curieuse man ere d écri re I l s n avaient pas de lettres tel l es

qu i l y en a dans notre al phabet i l s par l emploi de desseins

représentant tou tes sortes d an imaux de eurs etc On les appel le des

h iéroglyphes C est à Champol l ion un savant rança is que revient

l honneur de les avoi r déch i ré pour l a première oi s au commencement

du siècle Nous en donnons des exemples ci dessous

Cela ne ressemble guère à de ecri ture n est pas Nous ne croyons

pas non pl us que vous savez ce qu i l s sign ifien t E t cependant à ce temps

là l i saien t cette écri ture tout aussi aci l ement que nous l i sons l es

l ettres de notre al phabet I l s s en servaient pour commun iquer entre eux

ou pour prendre note de choses dont i l s vou laien t se rappel ler pl us tard

A cette époque là le pap i r éta i t au tre chose tou t à ai t i nconnue

u est que les gypt iens employaien t i l s à sa place Au l ieu

d écri r avec un crayon ou une pl ume i l s tai l l aien t l eurs h iéroglyphes

sur pierres sur les murs d éd ifices e t par o is sur d u bois ou sur l écorce

d arbres i l s se servaien t aussi du papyrus un parchemin obtenu des roseaux

provenant des marais de leur pays

combien de temps i l s perdaient pour écri re de cette man ere

et comparez cette méthode à cel l e d auj ourd hu i

Au nord de i l y avai t un pays nommé La Regardez

votre géograph ie et vous verrez que la c te de ce pays s étendai t le long

de la Mer

Les renommés pour leurs travaux d artisans et

avaient beaucoup d amateurs pour leurs produ i ts en d autres pays
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I l s é taien t aussi des marchands très rusés et de grands

vaisseaux pour les rempl i r de leurs p rodu its arti st iques et les vendre

ai l l eurs

Un j our i l s firent voi l e à destination de la Grèce vivaient Hercu le

et Ulysse l es héros cé lèbres et là i l s déchargèrent leurs cargaisons I l s

apportèrent auss i l écr i tu re qu i l s avaient appris des gyptiens

Vers cette époque les Phén iciens commencèrent à se rendre compte

qu i l s perdaient trop de temps dans leur écri ture et se mirent à changer

l eurs h iéroglyphes en signes afin de pouvoi r écri re pl us aci lement et pl us

rapidement Pour cette raison l écri ture introdu i te en Grèce bien

d i érente de ce l le qu i l s a aient appris des gypt iens C i dessous nous en

donnons quelques exemples

Vous ne comprenez pas cette écr i ture non pl us n est pas Vous

remarquez tou te o is qu e l le est pl us l i s ib le que les caractères h iéroglyph iques

montrés sur la page

Les Grecs étaient très heureux d app endre cett nouvel le écri u re

pour eux une chose mervei l l euse et ne tardèrent pas en a ire un

usage courant I l s continuèrent de s en servi r après l e départ des Phén iciens

et y apportèren t de nombreux changements et simpl ifications I l l u i

aussi un nom A l phabet dérivé de ses deux premiers caractères

A l pha sign ifiant B u et Beta maison

Les Grecs étaien t une race aventureuse Un j our i l s fi ren t vo i le et

arrivèrent dans l e pays des Romains appel lé auj ourd hu i I l s l e

trouvèrent à leur go t et beaucoup d eux s y établ i rent I l s y
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eur alphabet te l que les Phén iciens l avaient ai t au aravant Les Romains

étaient un peupl e pu issant et admirable mais i l s n avaien t aucune connais

sance de l écri ture employée par les Grecs I l ne l eur al l u t pas longtemps

pour découvri r son importance et sa valeur et d en aire usage D abord

i l s se servi rent mêmes caractères mais peti t à pet i t i l s l es fi ren t

pl us s imples e t p l us beaux

I I CHAP ITRE

Vous connaissez maintenant l h i stoi re de depu is son origine

gypte j usqu à l époque ou les Grecs aux Romains

commen t i l changea de desseins h iéroglyph iques en signes e t de signes en

lettres al phabétiques vous vous rendez compte des d i ficu l tés que les gens

avaient pour écri re n ayant autre chose de d ispon ibl e du papyrus du

bois ou des pierres

I l y a b ien longtemps de tou t cela

Voyons maintenant ce qu i s est passé depu is le temps des Romains et

les changements qu a subi t l al phabet à travers cours anné s parm i

l es d i érents peuples de

Un des évènements l es pl us importants l a découverte d une nouvel l e

matière dont on pouvai t se servi r pour écri re cel a pouvai t être

La peau des moutons e t des veaux

Cela nous semble étrange et nous pré érons l e papier à écri re mais

l amél ioration cette découverte à cette époque de

pouvoi r écri re sur la sur ace un ie d une peau a ec une plume et de l encre

au l ieu de devoi r tai l l er des images dans des ierres E l l e amena aussi

un changement dans la orme des lettres dont on se s rvait dans tous les

pays à l except ion de car les Romains continuèrent de air usage

de l eur caractères même en écrivant sur des peaux Les au tres peuples



européens les aisaient pl us pointues et pl us grosses et par o is plus élaborées

On appel la ce nouveau style l e Goth ique Reconnaissez vous la d i é

rence entre ces deux al phabets

A cette époque l al phabet n etai t pas à l a portée de tou t l e monde

Loin de là Par ci par là on pouvai t rencontrer quelqu un qu i connaissai t

toutes l es lettres et les l ivres en existence avaient une valeur tel l e qu on

ne pouvai t les trouver que dans des égl i ses ou des monastères i l s é taien t

encha nés E t l à seu lement les gens étaient permis de les l i re

Après un certain temps un A l l emand du nom de Gutenberg conçu une

nouvel l e méthode pour écri re des l ivres I l i nventa l imprimerie Cet

art se à travers tous les pays de la même manière qu auparavant

les l ettres symbol iques de en Grèce et de la Grèce en I tal ie et

partou t on instal la des presses à imprimer

A epoque de l écri tu re à la main les A l lemands se servi ren t des le ttres

goth iques Gutenberg employa ce styl e pou r imprimer son premier l ivre

On partout comme le style correct à employer Cependant

les I tal iens cont inuèrent se servi r des caractères romains l es considérant

supérieures aux goth iques Une orte d ispu te dans les d i érents

pays pour déterminer l e mei l l eu r alphabet à employer l e Romain ou l e

Goth ique En I tal i e un homme du nom de Manutius essaya de mettre

un terme à cette querel l e par l e desse in d un nouvel al phabet acceptable

aux imprimeurs de tous les pays et I l beaucoup

de succès sans toute ois en obten i r un emploi excl us i

Nous sommes tel lement habi tués à voi r et employer l es l ettres de

notre al phabet que nous ne nous demandons j amais comment el l es sont

arrivées à avoi r l eu r orme actuel le Tournez à la page qu i montre

un magn ifique alphabet de lettres goth iques l uvre du célèbre art iste
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1”, I’m de trois oes? 
1 ?

al lemand A l bert Durer I l y en a vingt neu toutes d i érentes l es unes des

autres et cependant un examen minut ieux vous rendra compte qu el l es sont

toutes de l a même ami l l e Comment D rer accompl i t ces desse ins

remarquables La page su ivante vous donnera la réponse I l constru i t

l a première l ettre en mettan t ensemble d une certaine manière un

nombre de pet i ts carrés Voyez vous maintenant comment i l orma les

autres lettres de cette même lettre l n ormé de deux de tro i s

d un et d un carré en pl us en haut Cont inuez cet examen à travers

toute l a page

Tournez ensu i te à l a page et voyez vous Un

autre al phabet du même arti ste model é sur l es caractères romains I l

constata que ces dern iers étaient tous ormés selon une lo i fixe de règles

et de proportions qu i l su iv i t dans ses desse ins Pour modèl e i l se serv i t

d un grand carré dans lequel i l traça l a l ettre avec un soin minu tieux

Saviez vous que le desse in d un al phabet comporte l e même travai l de figures

et de mesures que l e plan d un arch i tecte Examinez par exemple la l ettre

E sur l a page et comptez tous l es cercl es et l es carrés que l art i ste

y a tracé pour ormer une lettre complète Vous verrez du reste que

chaque l ettre a reçu le même so in attent i e t i n tel l igen t

A l a su i te nous reprodu isons l es tro is modèles de la le ttre A montrés

sur la page Regardez l es de près Vous verrez qu i l s ne sont pas iden

tiques vous l a d i érence entre eux La poin te du

premier modèle est coupée en courbe le second est pointu la

pointe du tro i sième est coupée en l igne droi te Prenez bonne note égal e

ment de la d i érence dans l épaisseur des d i érentes l ignes

Ne manquez pas d examiner tou tes l es autres l ettres de cet al phabet de

la même manière
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Pendant de nombreuses années les imprimeurs des d i érents pays se

servirent des al phabets que les art istes avaient inventés sans pouvoi r décider

cel u i qu i l s pré éraient l e Romain le Goth ique ou Sur la page

vous trouverez les quatre premiers vers de la première stance de l hymne

national imprimés en tro is alphabets Lequel pré érez vous A coup

le Romain parce qu i l est l e pl us simple l e pl us aci l e à l i re et en même

temps le pl us beau

La querel l e que nous mentionnons pl us haut dura bien longtemps el l e

v idée finalement par l adoption de l al phabet romain et ce ai t expl ique

son emploi général dans l imprimerie de nos j ournaux et de nos l ivres I l

aut avouer que bien souvent i l est d i fici le de reconnai tre l es l ettres par o is

e l l es semblent ent ièrement d i érentes des caractères romains dont e l les

sont l e modèle pour la raison que de nos j ours l es imprimeurs n apportent

pas les soins et l amour de l art à l eur travai l te l que le firent en leur temps

A l bert D rer et l es autres ma tres graveurs

CHAP TRE

Vous connaissez maintenant l origine de l e soin avec le ue l

i l dessiné et enfin comment après tant d années i l est arrivé à être

employé dans sa orme présente Vous vous que lorsque D rer

traça son alphabet de caractères romains i l fit pl us d un modèl e pour chaque

l ettre I l y avai t trois sortes par exemple Voudriez vous savoi r l a

raison

La page vous montrera deux autres al phabets dessinés i l y a bien

longtemps par un arti ste espagnol du nom de François Lucas Regardez

l es l ettres maj uscu l es dans l al phabet i tal ique i l y a deux ormes d i érentes

pour chaque lettre n est pas Examinez maintenant les minuscu les

du même alphabet Encore une ois deux ormes d i érentes pour chaque

l ettre cette oi s c i e l l es sont tel ement pare i l les qu i l au t les regarder de

très près pour reconnaitre l a d i érence qu i e i ste entre e l l es
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Pourquoi cet art iste pri t l a peine de ai re ces l ettres tel l ement parei l l es

et cependant d i érentes les unes des au tres Assurément i l a du avoi r une

excel ente raison Regardez l es ettres l al phabet romain sur la même

page et vous verrez la même chose qu en haut

Revenons à la lecon Par l emplo i d une lettre maj uscu le pour

e t une m inuscu l e pour l e nous parvenons à cacher l e mot ABC dans

l a phrase CH I FFRE L emplo i de cette méthode n est

pas à consei l l er pour cacher un secret l a d i érence entre l es l ettres maj uscu les

et minuscu l es n étant non seul ement aci le vo i r mais tel l ement rappante

qu el l e att i re l attention vue du ai t même de son arrangement

bizarre

Supposons maintenant qu au l ieu d employer une l ettre maj uscu l e et

minuscu le pour et l e respect ivement on se sert pour chaque lettre

de l al phabet maj uscu le et minuscu l e de deux rmes qu i tou t en étant

parei l l es néanmoins d i èrent l es unes des autres Dans la l igne su ivante

vous voyez l a même phrase CH I FFRE qu i orme l obj et

de la l eçon I l est pl us que probable que vous n y remarquez rien

Cependant en bien soigneusement vous verrez que

l i en CH I FFRE est identique au premier i en mais

d i ère du second i dans ce même mot La d i érence en tre les deux

est un peu pl us apparente Notez l es deux dern iers e son t i l s

identiques

On déch i re cette phrase comme su i t

C H I F F R E

a b a b a
Les
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ALPHABET OTH I UE t r é ALBERT RER





 
 

m

CLICH No

M ét de su ivie ALBERT URER p u r r er les l ett res de ALPHABET OTH I UE





 

CL ICH

M ét de su v e ALBERT RER p ur r er let tre de ALPHABET ROMA I N





 

CL ICH No

M é t de su iv ie ALBERT RER p ur r er les let tres de ALPHABET ROMA I N





 

CL ICH No

M é t de su i vie ALBERT URER p ur r er les le t t res de ALPHABET ROMA I N





 

CL ICH

M é t de su i vie ALBERT URER p ur r er let t res de ALPHABET ROMA I N





XX 

 

CL ICH No

M ét de su vie ALBERT RER p ur r er let t res de ALPHABET ROMA I N





Allons enfants de [a patr e, 

Le jour de gloire est arrifé; 

Œontre nous de [x turannie, 

Wetendard sanglant est less. 

  

Allons enfants de la patrie, | 

de jour de gloire est arrivé, 

  

  (ontre nous de La tyrannie, 

   
L étendard sanglant est levé: 

  

À ons enfan s de la pa rie, 

Le jour de g oire est arrivé; 

Con re nous de la yrannie, 

L’é endard sang ant est levé. 

e hff 
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CL ICH No
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Trouvez la phras c i rée
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Letra antigua que efcreuia Fran Lu 
cas en Madrid. Año de.m.d.fxxvii. 

     
      

        

E par F C S$ CS

CL ICH No

ALPHABET ITAL I UE RAN O I LU A

ALPHAB T ROMA I N RAN O I LU A





  

    
  

      

N 

ap 

D Rs 

LG ai ras 

AS 

  

     

  

    

assl ou p : 

69

u dr t ré rvé

é t c e ce t te p ge découpe esp ces poin t i l l ées ce t te m n ière vous
pourre vous servi r de ce c l ssi c teu r pou r déc i re r les mo t s ou p r ses c c és d ns le
te te des m t iè res imprimées vec l un ou l u t re des lp be t s de r n ois Luc s


